
     
 

 

 

Contre son camp  

 

 
Consternation chez les supporters. C.Sports vient de perdre un de ses équipiers. Un forfait brutal 
qui prive le groupe d'un de ses meilleurs éléments. Pilier de la sélection, il avait créé l'équipe 
avec une poignée d'enthousiastes, voilà cinq ans. Il lui avait donné son âme et ses couleurs. De 
belles couleurs. 
 
Présent dans tous les coups durs, associé à toutes les victoires, il s'est donné à fond sur le 
terrain. Toujours devant, jamais hors-jeu. Une vista de vieux briscard, associée à une pointe de 
vitesse de junior, qui ont fait le bonheur des tribunes. 
 
Avec lui, le club a franchi avec les honneurs toutes les difficultés sportives et matérielles. Et on a 
vu dans les virages le public grossir à chaque nouveau rendez-vous. Un public de connaisseurs 
et de néophytes, séduits par le style de jeu autant que par l'efficacité offensive. 
 
Aujourd'hui, l’attaquant en a marre, il raccroche les crampons, il rentre au vestiaire. Blessure ? 
Limite d'âge ? Reconversion ? Pas son genre. S'il quitte le terrain, c'est à contre-coeur. Usé par 
l'anti-jeu des dirigeants, depuis le coach jusqu'au président. Des gratte-papiers, des affairistes, 
qui tiennent le club et n'ont pas foulé le gazon depuis longtemps. 
 
Trop turbulente, cette équipe ! Trop cher, trop risqué, trop brillant, son jeu ! Alors on lui rogne les 
ailes, petit à petit. On applique une tactique de crise, on revient en défense, on joue de plus en 
plus bas. Comme si on pouvait marquer des buts depuis un bureau…  
 
Hélas. Dans les bureaux du club, on ne marque plus de buts depuis longtemps. 
Ou alors, c’est contre son camp. 
 
 

Après cinq années de dévouement, le monteur historique de notre mag des sports choisit 
d’arrêter les frais : il souhaite quitter l'émission qu'il a créée. Dimanche dernier, un n-ième 
rognage de moyens a finalement eu raison de sa motivation, qui était immense.  

Tout le monde le sait à Caen : le succès éditorial et public de C Sports repose sur la bonne 
volonté de son équipe. Des salariés amoureux du travail bien fait, qui maintiennent à bout de 
bras une des dernières rubriques suivies, construites, abouties, de notre antenne. Depuis des 
mois, les harcèlements mesquins s'accumulent, et la bête administrative étouffe peu à peu ce qui 
reste de télévision de terrain. Jusqu'où ? Jusqu'à quand ? 

Ce geste amer d'un artisan usé par l'industrie est un signal d'alarme. Le collectif se défait.  
Le sens se perd. Les raisons de se lever pour aller travailler aussi.  
 

 
Caen, le 1er décembre 2015 

 
 

Réagissez !  Rejoignez la CGT  
Vos élus à Caen : Guillaume Le Gouic,  Bruno Dubois, Aurélie Schiller, Caroline Vilcocq, Fabrice Lefeuvre,  

Sabine Daniel, Patrick Mertz, Catherine Gauberti ou www.snrt-cgt-ftv.org 
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